
La grande horloge qui trône dans l’entrée sonne 17 heures. 
Paul baye aux corneilles, appelle les derniers visiteurs : 
— Mesdames et Messieurs, fermeture des portes dans quinze minutes.
Merci de bien vouloir terminer votre visite ! clame-t-il, en passant
la main dans ses cheveux hirsutes. 

Ensuite, Paul se rassied sur sa chaise en attendant la fin de son service. 
Quelques enfants crient… Sa montre indique 17 heures 10. 
Encore cinq petites minutes et c’est la sortie. 



Paul éteint la lumière et claque la porte derrière lui. 
Il ne voudrait être en retard pour rien au monde, 
il a rendez-vous avec son aimée, Cunégonde, pour le réveillon,
le dernier jour de l’année.
Le banquet, le champagne, les cotillons, Paul a tout préparé ! 
La soirée s’annonce délicieuse et, à minuit, il embrassera sa reine. 
Pas de temps à perdre à la fête foraine ! 



Dans la maison hantée que Paul vient de quitter, le calme règne. 
Lugubre, le temps semble arrêté. Pourtant, si vous approchez, 
si vous tendez l’oreille, vous décèlerez au loin un frémissement, 
à peine le zézaiement d’une abeille, un drap que l’on froisse, 
une robe que l’on lisse, un costume que l’on époussette, 
un masque qui glisse. 

Puisque la maison hantée ferme tôt, les Z’Horribles comptent 
bien mener la vie de château. De plus, il est une tradition bien 
ancrée : en ce dernier jour de l’année, ils accueillent un Nouveau 
qui entre dans la danse. 

— Alors, qui a la clef du placard ? demande la momie du troisième
couloir. 
— Je crois que c’est Hortense, la liseuse de grimoire ! répond
la dame blanche dans sa robe de mariée.
Mais elle est contredite par le vampire aux dents acérées :
— J’ai la clef que vous cherchez tous ! Ce soir, c’est moi qui ouvre 
la housse…  Suivez-moi !



Et voilà nos Z’Horribles qui se mettent à chanter 
à la queue leu leu derrière le vampire aux dents aiguisées : 

« C’est le dernier jour de l’année, et le Nouveau, et le Nouveau
va rejoindre la maison hantée, et le Nouveau, et le Nouveau !
C’est le dernier jour de l’année, et le Nouveau, et le Nouveau
ne sait pas qu’il va préparer, et le Nouveau, et le Nouveau 
un grand dîner de réveillon, de réveillon, 
pour ses futurs camarades, les Z’Horribles de la maison ! »

Le vampire introduit la clef dans la serrure, tourne lentement, 
abaisse la poignée d’un geste sûr. 

La porte grince une sinistre chanson, à réveiller un enfant 
qui dort. 


